
Les Maasaï 

Pour les Maasaï, purs pasteurs originaires de la boucle du Nil, « nul n’est propriétaire de l’herbe ». La terre ne peut être possédée de façon 

permanente. La garde des 4 millions de vaches –le troupeau de zébus le plus important d’Afrique- que possèdent les 800.000 Maasaï répartis 

entre le Kénya et la Tanzanie, est avec la terre pour les faire paître, et leurs enfants, l’élément central de leur mode de vie. Aujourd’hui, l’Etat les 

contraint à adopter un mode de vie sédentaire et la propriété privée sur des lopins de terre délimités. Or, chez eux, la mobilité est une stratégie 

vitale pour récolter les ressources sans les épuiser, obéissant au cycle naturel des saisons. Non seulement, on crée à la place des serres géantes de 

fleurs qui polluent les sols et la nappe phréatique, mais on dénie aux Maasaï toute responsabilité dans la gestion des équilibres écologiques en 

créant sur leurs terres des espaces protégés de conservation de la faune sauvage la plus célèbre du monde appelés « réserves » ou « parcs 

nationaux ». Pourtant, on ne peut isoler les parcs. Les recherches les plus récentes reconnaissent l’interaction vitale qui existe depuis des 

millénaires entre les vaches des Maasaï et les ruminants sauvages : les seconds se nourrissant de l’herbe courte préalablement broutée par les 

premières. Malgré tout, les Maasaï continuent d’opposer à cette entreprise de destruction une résistance non pas belliqueuse mais une réponse 

fondée sur leur spiritualité basée sur l’amour et qui agit écologiquement : pour eux, le Ciel (qui pour eux est un utérus Sacré, celui de la Déesse-

Mère Enk’Aï) « pleut » du liquide amniotique sur la terre ; le soleil donne sa lumière aux arbres ; les arbres donnent leurs fruits aux oiseaux, au 

girafes et aux éléphants ; ceux-ci disséminent les graines ; les graines s’offrent à la terre ; et enfin la terre gorgée de liquide amniotique fait 

germer la vie.  

5 termes-clés 

 

1- Inkishu (phonétique : inkichou) : a- les vaches ; b- le peuple de la vache = les Maasaï 

2- Enk’Aï (phonétique : ainekaï) : a- le Ciel ; b- La Déesse-Mère 

3- Ilmao (phonétique : ilmao) : a- les jumeaux ; b- leur spiritualité basée sur l’observation que toutes choses sont reliées à d’autres pour 

former des paires d’éléments complémentaires. 

4- Encipaï (phonétique : ainechipaï) : a- Joie ; b- Allégresse ; c- Enthousiasme ; d- Enchantement. 

5- Olmurrani (phonétique : olmourani) : a- circoncis ; b- guerrier pacifique ; c- écolier d’Enk’Aï qui apprennent à assumer leurs qualités 

d’homme sans chercher à se rehausser ni à rabaisser, illustrant que la société maasaï est une société sans chef où chacun doit avoir le 

sentiment que la décision lui revient, reflet d’une véritable démocratie.   

 

 

 


